CAUSALITÉ MÉMORIELLE (SUBTILE)

ENTRE ACTANTS HUMAINS ET ÉVÉNEMENTS SOCIÉTAUX
ORDRE UNIVERSEL ONTOLOGIQUE 

ET INERTIE MÉMORIELLE PSYCHOLOGIQUE HUMAINE

Description


Je prends un exemple vécu. La base du propos qui va être développé, ici, ne relève donc pas, a priori, d’une hypothèse d’école quelconque.


Un Homme H et une femme F (dépersonnalisation nécessaire) conçoivent un futur bébé 
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 un jour 
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 à l’heure 
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 et à la minute 
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 de l’année A du mois M, donc au cours de la chronologie A-M-
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. Sans que H et F sachent au moment précis { A-M-
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} (à la minute près) où l’acte fécondateur a eu lieu, un événement 
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 sociétal qui concerne H et F, a eu lieu au même moment précis { A-M-
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}. Dans l’heure qui suit la conception, H et F sont mis au courant de 
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.

Près de deux ans plus tard {A + 2}, une deuxième conception (
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) a lieu entre les mêmes partenaires H et F au moment {(A + 2)-M-
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}. Sans qu’ils soient au courant à cet instant, un événement dramatique 
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 a lieu quelque part dans le monde provoquant des milliers de morts à {(A + 2)-M-
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} exactement au même instant, à la minute près. 
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 naît en juin 2000 et 
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 en juin 2002.


Problème N°1.  Calculer la probabilité mathématique pour que 
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 ayant eu lieu, 
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 pût se produire en tant que conséquence de 
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. Mais, quelle que soit la réponse obtenue, 
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 s’est produit. Tirer des conséquences exhaustives d’un tel énoncé qui fournit par ailleurs toutes statistiques utiles de caractère mondial (populations, nombre de femmes au monde en état de fécondité, etc.).

Réponse. Le calcul approché mais basé sur les probabilités gaussiennes fournissant les combinatoires, donne une probabilité (à quelques pourcent près) de 
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. Le hasard, seul garant causal d’un aléa spatiotemporel fournit donc moins de 2 chances sur dix milliards de fois 1 milliard pour que 
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 ait pu se produire en tant que conséquence de 
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. Cette probabilité est donc rigoureusement nulle. Invoquant le hasard de la relation entre 
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 et 
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, 
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 n’aurait jamais pu se produire. En d’autres termes, la coïncidence spatiotemporelle entre { A-M-
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} et {(A + 2)-M-
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} est impossible. La causalité classique entre 
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 et 
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 est mise en défaut.

L’événement 
[image: image44.wmf]2

E

, pourtant, a eu lieu.


La coïncidence entre les deux chronologies est telle, qu’à l’évidence, 
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 et 
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 sont liés mémoriellement, donc Hors-temps-Espace (la physique noétique nomme ce « Hors… », Fusion Espace(temps. Il EST, ainsi, un référentiel informatif (Fusion E(temps) qui est né simultanément, en chronologie classique à { A-M-
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} mais contenant l’Information 
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 liée à 
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 Hors-espace-Temps. C’est donc la prévision conceptuelle (par la femme F) qui a « décidé » de la chronologie de 
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 ({(A + 2)-M-
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}). Comment cela a-t-il été possible ?


Recourons, maintenant à l’expérience de physique quantique qui a eu lieu en Suisse en 1997.

Considérons la figure suivante. L’expérience se déroule en plein air entre les villages de Bernex et de Bellevue en Suisse distants respectivement de Genève de 7,3 km et 4,5 km.
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Les acteurs sont des photons. Un laser émet des photons un par un qui traversent un cristal de KNbO3 lequel partage chaque photon en deux d’énergie plus faible. Chaque « individu » de la « paire » (résultat de la scission par le cristal) suit un parcours par fibre optique différent et rencontre un miroir semi-réfléchissant. Ce dernier peut, soit réfléchir (et dévier) le photon, soit se laisser traverser par lui. Si le photon traverse le miroir, il sera repéré par un photomultiplicateur-détecteur, s’il est réfléchi, il ne le sera pas. Un détecteur de coïncidence est actionné lorsque les deux photomultiplicateurs lui envoient les signaux (électriques) de détection, s’ils sont donc en coïncidence. Les deux miroirs sont distants de 10 km l’un de l’autre (les rapports d’échelle ne sont pas respectés sur la figure ci-dessus).

Effectuées sur un grand nombre d’essais, les expériences ont montré que lorsqu’un photon « passait » le miroir (événement 
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), l’autre aussi passait (événement 
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), lorsqu’il était réfléchi (
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), l’autre aussi l’était (
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), détecteur de coïncidence faisant foi. Les photons jumeaux sont donc couplés entre eux, quelle que soit la distance. En d’autres termes, chaque photon de la paire « savait » l’« événement » qui arrivait à l’autre à l’instant même : c’est pourquoi tout se passait comme si chaque photon accordait son propre événement (traversé ou non du miroir semi(réfléchissant) à celui de son « compagnon ». Ces expériences ont été menées en Suisse par des chercheurs de l’Université de Genève en 1997 et, (en « vérification » de la célèbre expérience que réalisa Alain Aspect entre 1978 et 1983 à l’Institut National d’optique, mais en laboratoire, avec photons et polariseurs dans la salle d’optique sur un banc de 15 mètres de longueur) une fois encore, la causalité spatiotemporelle a été mise en défaut. Pourtant… aucun principe anthropique à évoquer, ici !

Les deux expériences ont en commun deux événements respectifs : 
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, conception 
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 reliée à un acte humain profondément éthique (1er exemple), 
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 : photon traverse le miroir (2e exemple) puis 
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 conception 
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 reliée à l’événement dramatique occasionnant des milliers de morts (1er exemple) ; 
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 : photon 2 traverse le miroir (2e exemple). Dans chaque exemple, la relation de cause à effet est avérée alors qu’il semble n’y avoir aucune communication tangible entre 
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 justifiant la causalité (calcul des probabilités de cette justification nulle) pour le 1er exemple. Dans l’expérience des photons, chacun est séparé de l’autre et ne devrait pas « savoir » ce qu’il advient ni de l’un ni de l’autre. Une causalité hors(temps(espace, joue pourtant bien dans chaque cas : 
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 et 
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 sont donc reliés. Dans chaque cas il y a Fusion entre espace et temps.

L’expérience quantique est l’illustration comportementale, au plus fin, de situations connectées où espace et temps n’interviennent pas. La conjecture suivante est fantastique : les événements 
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 sociétaux sont l’exacte traduction des informations fournies par l’expérience quantique, à savoir qu’il s’agit d’une propriété ontologique et fondamentale de l’Univers ! Concernant l’expérience quantique : les deux photons 
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, corrélés ont été séparés dans notre référentiel spatiotemporel déployés de plusieurs kilomètres par deux trajectoires de fibres optiques différentes : Genève(Bernex et Genève(Bellevue. Le détecteur de coïncidence D.C. signalait, à chaque fois, les passages ou non par les deux miroirs 
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, révélant, ainsi, le constat imparable que les deux photons n’avaient jamais été séparés de fait, suggérant la présence d’un référentiel fusionnel Espace(temps : c’est le principe de non localité et de non séparabilité, désormais bien connu. Bien que la description sociétale décrite ait été, infiniment plus complexe dans les apparences des acteurs directs (et les indirects) ayant servi de caution dans l’élaboration des 
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, bien que séparés de près de deux ans et de plus de mille kilomètres, la « ressemblance » entre les deux « expériences » n’a rien de fortuit : 
[image: image79.wmf]1

E

 et 
[image: image80.wmf]2

E

 ont été connectés fusionnellement dans le même référentiel subtil que les photons.
RÉVÉLATIONS HERMÉNEUTIQUES ET ASPECTS HUMAINS


L’expérience de mécanique quantique est prodigieuse de révélations : à savoir, pour l’essentiel, le référentiel subtil que la physique noétique nomme symplectique/nouménal introduit un concept révolutionnaire concernant la manière profonde dont les choses se passent. Une telle expérience est neutre. La correspondance avec l’« expérience » des actants humains H-F ayant « induit » les événements 
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 et 
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 s’est révélée d’une tragédie infinie : si 
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 a occasionné des milliers de morts, de quoi était « fait » alors 
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 ? D’importance apparemment anodine ne constituant en rien ce que le social appelle événement. Dans l’expérience quantique, l’« importance » était exactement distribuée : 1 photon et 1 photon, tous deux étant corrélés. Par analogie, l’« expérience » humaine conduit alors exactement à la même corrélation : 
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 est aussi important que 
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 mais infiniment plus secret au point d’être resté incognito. 
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 a donc contenu, une charge dramatique équivalente, infiniment supérieure même car cet événement a REJETÉ la Vie offerte. C’est ainsi que ce Rejet a décidé dès ce moment où il s’est produit, le sort du Monde.


Rappelons : de cet instant { A-M-
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} un enfant est né en juin 2000. De l’instant corrélé {(A + 2)-M-
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} un autre enfant est né du même couple H-F en juin 2002. Insistons encore : dans l’expérience quantique, un seul photon, en passant par le cristal séparateur (Oxyde de Niobium et de Potassium), fournit deux photons 
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. De même, la transposition sociétale nous oblige, à partir d’un événement initial 
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 (Rejet de la Vie laquelle avait été offerte par une créature humaine Avatar non dévoilé), à affirmer qu’il y a, comme pour le photon, « scission » en deux événements 
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 (formalisation du rejet par voie de communication (fax)) et 
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 (appelé ci-dessus 
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 sont présents simultanément à { A-M-
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} (H.T.E.) mais 
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) que près de deux ans plus tard {(A + 2)-M-
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} dans l’« incarnation » sociétale, sous la forme d’une catastrophe organisée par des terroristes islamistes. Par les explications et observations fournies ci-dessus, rappelons que par la corrélation « transférée » quantique(sociétale, l’événement 
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 sous couvert de son apparente insignifiance, a eu valeur symbolique de 
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 et… infiniment au-delà.

Le passage du quantique au sociétal ne repose sur aucune allégation scientifique connue. C’est pourquoi, je vais montrer comment ce « transfert » s’opère. La physique noétique a montré la signification de l’holomorphisme informatif noétique : c’est ainsi que les correspondances champs quantiques(champs neuronaux sont avérés dans mes écrits.

CONNECTIVITÉ NEURALE ET FUSION ESPACE(TEMPS

Objectif et définitions


Par l’étude de phénomènes inexpliqués associés à des événements donnés non prévisibles, parvenir à une explication d’une prédictibilité associative de la connectivité neurale observée, des phénomènes aux événements : d’où la Fusion Espace(temps en tant que conséquence implicite du jumelage informatif connectique. Dans l’optique de l’holomorphisme étudié, le passage des photons jumeaux aux « neurones jumeaux » donc connectés va être admis ci-après, sur la base conjecturale du descriptif précédent. Construisons le modèle ci-dessous :
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On considère deux champs noétiques 
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 issus d’une synapse N à deux neurones. Ces champs sont supposés se déplacer linéairement dans l’espace-temps événementiel (E1, E2) physique. On admet que M1 constitue un « miroir » symbolique pour tout événement E1 et M2, « miroir » symbolique pour tout événement E2. On admet (ce que l’esthésiemétrie a montré) que les champs symplectiques électromagnétiques possèdent des propriétés optiques de réflectivité ou de « passage », selon la nature de {E1 (M1), E2 (M2)}. Le champ 
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, se « déplace » vers E1(M1), le champ 
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 « vers » E2 (M2). Les événements E1 (M1), E2 (M2), imprédictibles a priori, provoquent des orientations que l’on admet limitées à deux : (
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) et associées aux deux ondes planes 
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. Ce sont des ondes de phases cohérentes respectivement corrélées aux deux nombres 
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 résultant des champs mathématiques, associés par :
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Les deux états possibles des {E1 (M1), E2 (M2)} sont conventionnellement définis par :
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en cas de non réflexion (passage de l’onde) et :
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en cas de réflexion de l’onde. Plusieurs ondes étant disponibles comme je l’ai déterminé et montré, sélectionnons par exemple : 
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 mesurée par esthésiemétrie sous sa forme 
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 qui est la plus pertinente, donc la plus facile à mesurer. Je considère les événements 
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 comme des miroirs symboliques ; en effet, l’onde 
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 est puissamment informative : tout évènement 
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 « inacceptable » agit comme un écran opaque et 
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 est intégralement renvoyé ; la situation est alors : 
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 ; dans le cas d’un évènement « positif » allant dans un sens constructif, la situation se décline par : 
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. On définit les deux « états noétiques » neuronaux par :
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le sigle (… s ( représentant l’état informatif noétique (avec s pour symplectique. Dans l’impossibilité prévisionnelle des états noétiques, j’admets des comportements « aléatoires » au sens « intention noétique », non décohérée, bien que … l’aléa ne doit pas être instruit comme en quantique car, en fait, bien que le cerveau (conscience psychique) de l’opérateur humain soit dans l’incertitude du résultat (passage ou réflexion), si son « corpus » « perçoit » la nature de 
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, il y a confusion métrologique ; les neurones du cerveau sont alertés et le comportement devient alors prévisible [
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]. Il faut recommencer l’expérience (il convient alors de se faire assister d’un opérateur humain « en rayonnement » 
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, donc pas d’interférences). Le « corpus » (soma), dans le « cas 
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 » est souvent conscient de la nature de 
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 (- ou +) et les neurones sont alors rapidement (consciemment) avertis ; ce qui n’est pas le « cas 
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 ». D’autre part, la longueur d’onde 
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 est suffisamment faible pour se comporter « optiquement » en tant que désadaptateur ou adaptateur d’admittance. Il y a adaptation d’admittance entre l’onde et l’événement pour 
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 : l’onde passe. Par contre, pour 
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, il y a désadaptation d’admittance et l’onde est « réfléchie ». Cette explication intéressante et capitale pour la Connaissance noétique se comprend : un évènement que nous refusons nous préoccupe (l’onde porteuse des informations « négatives » la constituant, étant réfléchie, en fait, « ne quitte pas » notre cerveau). Admettons, dans le « respect aléatoire » de l’expérience que, dans ce cas, que 
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 sorte en 1 dans 50% des cas, donc en -1 dans 50% des autres cas, le nombre de situations « intentionnelles » i. e. probabilistes étant élevé.


Je cherche alors à formaliser une combinatoire où apparaîtront les paires {1 ; 1} pour 
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 et idem pour les paires {-1 ; -1}.

Formalisme et corrélation neurale


Posons I.N. (Intention Noétique) par 
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Considérons, maintenant, des neurones corrélés. On pose :
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ainsi que :
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            (3),

en vertu du théorème de Pythagore appliqué en trigonométrie par le fait que :
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  ainsi que :
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      ainsi que :
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Il  est donc possible de définir, ainsi, un coefficient de corrélation neurale par :
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On voit ainsi que, lorsque l’angulation totale 
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Dans ce cas, si 
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, à l’évidence on trouvera 
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. Le vecteur d’état noétique 
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 sera le même pour chaque paire, en toute circonstance. Reconsidérons maintenant (5). Il est convenable de poser simultanément, dans le cas neuronal :
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puis, circulairement :
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de solutions :
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et de vérifier par (5) que :
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et de vérifier en plus que, à nouveau par (5) :
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Dans chacun de ces deux cas de figures, le vecteur d’état 
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 demeure identique et vérifie ainsi la corrélation neurale inconditionnelle. De (5), découle :
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Les synapses en Fusion Espace(temps


Les relations (5 à 7) vérifient le Cardinalat gémellaire 1**, donc la corrélation neurale pour deux neurones d’Informations noétiques appartenant à un même rapport originel de Fibonacci (
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), jumelage doré. Au niveau primordial, je pose la conjecture suivante : les deux rapports primordiaux de Fibonacci {
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} qui caractérisent la structure microtubulaire neurobiologique des neurones rendent l’ensemble de tous les neurones corrélés potentiellement, moyennant certaines dispositions, informationnellement associatives de sorte que l’action cérébrale se développe, chez l’Homme (Noéticanthrope) a priori en Fusion Espace(temps par la fonction 
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 (cf. Lexique II (L30) ; (L31) ; (L43). Dans ces conditions, le détecteur de coïncidence (appareil électronique) nécessaire pour déceler la validité de (5) dans le cas des photons, n’est pas nécessaire dans le « cas neural » envisagé ici, puisque ce détecteur est intrinsèquement opérationnel à tout instant par 
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 dans les cellules neuronales elles-mêmes, étant donné que, par définition de la Fusion E(T, aucun intervalle de temps, ni aucune distance ne séparent les neurones corrélés, leurs rayonnements d’ondes cohérentes (en particulier, 
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 (L602)} étant les « agents noétiques » de ladite Fusion. Je dis que ce symbolisme symplectique noétique explique que, par les extraordinaires prouesses techniques en imagerie cérébrale, la neurobiologie, dans l’espace-temps, découvre les propriétés de la plus haute organisation de l’Intelligence universelle qu’est le cerveau.


Le formalisme rigoureux appliqué dans l’optique neurale ci-dessus, par  (5), rend le processus connecté exactement : les événements E1 et E2 doivent être tels que les ondes 
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 passent toutes deux pour E1 passant et E2 réflexif, 
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 étant supposé parvenir avant (dans l’espace-temps) à E1, mais sont réfléchies toutes deux au cas où 
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 est réfléchi a priori par E1 lorsque son parcours précède celui de 
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 devant E2 (dans l’espace-temps). L’extrême complexité des processus neuronaux ne permet pas d’affirmer que la binarité {1 ; -1} puisse être respectée dans la contingence humaine, d’où un désordre prévisible qui risque d’amener, à terme, le chaos, donc non viabilité. Le cas noéticanthropique, par contre, celui de l’Ordre, devrait être représentatif du processus connectif ci-dessus.


En effet, 
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 signifie ORDRE (événements normatifs, non traumatisants) ; 
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) : réflexion des mêmes ondes (évènements NON ORDRE traumatisants, voire tragiques) Dans ce dernier cas, la réflexion simultanée désigne : « incognito » (ni corrélation, ni non corrélation) ce qui provoque une indétermination du processus Or, l’équation (2) exprime l’Intention Noétique (l’équivalent en phénoménal s’appelle probabilité) égale à 0,5 pour l’Ordre et pour l’indétermination. Les deux termes de (2), toutes deux à 0,5, sont donc corrélés ce qui fait que l’ajustement de {
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} est équivalent à l’Ordre puisque 0,5 + 0,5 = 1.

La non viabilité s’exprime de plus en plus dans la contingence humaine, actuellement, à la fin de la première décade de ce début du troisième millénaire : violences qui s’exacerbent, menaces mondiales qui s’accroissent dangereusement vers un seuil de non retour, tant sur le plan individuel que d’un point de vue collectif, voire cosmo-tellurique. Le Cardinalat gémellaire : 
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 tend à s’imposer de plus en plus dans le cerveau de l’homme ce qui a pour effet d’affoler l’égocentre psychologique et de déstabiliser la noosphère terrestre.


Le modèle mathématique exposé ci-dessus concernant le « formalisme neuronal » du cerveau semble révéler une particularité possible qui devrait nous alerter au plus haut point : si l’intrusion de l’Information quantique a tendance, chez certains adultes, à envahir le cerveau tandis que ce dernier n’a pas « accordé » la corrélation jumelée HTE représentée par (6) en lui, des confusions gravissimes s’élaborent effectivement au point de provoquer la perte de tout repère conditionné, soudainement, avec pour conséquence immédiate la manifestation du sursaut conflictuel ontologique (accident « inexplicable », pulsion thanatique, etc.). Revenons à l’enfant qui a été bébé B conçu en { A-M-
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}. Son cerveau, en alerte perpétuelle par le Cardinalat exprimé par (6), révèle, par sa conception biologique même dans les conditions exposées, un autisme nommé troubles envahissants du développement sans déficience intellectuelle (TEDSDI) ou syndrome exposé par le pédiatre autrichien Hans Asperger (1945). Ces troubles neuronaux, d’origine subtile-nouménale, ne peuvent être dus que par la présence simultanée dans (4) de 
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 (corrélation Fusion E(t) et de 
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 non nuls et, de plus avec le risque de 
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 occasionnés par la contingence collective désastreusement déséquilibrée et que l’enfant reçoit (HTE) de manière diffuse puisque la corrélation par 
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 l’expose à une situation où la réceptivité est inévitable. L’enfant TEDSDI est asocial (l’entourage social hors son milieu parental lui paraît une jungle) et présente, ainsi, toutes les caractéristiques émergentes de la future humanité. Il devient ainsi le Témoin du Rejet de la Vie qui s’est formalisé { A-M-
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} mais dont aucun encore ne perçoit dans son impitoyable vérité la désolation extrême qui envahit l’humanité et qui va provoquer, à terme, son extinction.
MESURES ESTHÉSIEMÉTRIQUES ET CONSÉQUENCES ASSOCIÉES FONDAMENTALES

Après l’exposé formel (nécessairement succinct), j’ai effectué une série de mesures traduites ci-dessous, ce qui m’a permis de traduire dans (2), (3) et (4), de manière statistique, les paramètres suivants :
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· dans le cas de la Chaîne Noétique incarnée ;

· dans le cas statistique de la population mondiale (sans distinctions géographiques ni ethniques) ;

· dans le cas statistique de l’autisme TEDSDI (syndrome d’Asperger) ;

· dans le cas de l’enfant conçu { A-M-
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} qui, aujourd’hui, a neuf ans (pourvu de la Chaîne Noétique non incarné globalement).

Ces mesures me permettent quelques observations voire conclusions fondamentales quoique succinctes dans chaque cas. Voici les résultats donnés dans l’ordre des astérisques positionnés ci-dessus :

Incarnation de la Chaîne Noétique
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 vérifiant (4) et, par suite, l’ontologie théorique des neurones corrélés en Fusion Espace(temps
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 vérifiant (3).


Ce cas de figure traduit l’ORDRE ontologie dans l’Homme, selon les explications « physique noétique » fournies au début du texte.


Contingence humaine statistiquement mondiale



[image: image230.wmf](

)

30

,

0

 

,

 

N

2

1

=

w

w

+

+


et




[image: image231.wmf](

)

2

,

0

 

,

 

N

2

1

 

=

w

w

-

-


Les signes ++ pour les deux événements 
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 « positifs » ne sont pas plus « valeureux » que les événements 
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 : l’équilibre parfait entre les deux rend ainsi l’Homme pourvu de la C.N. Démiurge (Noéticanthrope Créateur). Ce qui ne peut pas être le cas lorsqu’il y a dissymétrie dans l’évaluation comparée des 
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. Ces résultats permettent de faire la distinction entre la Noéticanthropie et la contingence humaine.
Troubles Envahissants du Développement Sans Déficience Intellectuelle


Il s’agit du syndrome autiste TEDSDI dit d’« Asperger » (1945). L’homogénéité 
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résultat remarquable.


Par (2) soit en développé :
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d’où
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comme dans les deux cas précités (C.N. et contingence). Les mesures esthésiemétriques effectuées concernant les enfants TEDSDI indiquent, toutes, la présence d’une Chaîne Noétique (bien que non incarnée). Il semble alors que la symétrie 
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 indique, outre la corrélation HTE, la non sociabilité, comme pour la Noéticanthropie, sauf que, dans ce dernier cas la sociabilité ne se manifeste pas de la même façon (la Noéticanthropie, c’est la « Chaîne Noétique » adulte (incarnation), ce qui n’est pas possible pour l’enfant).

Cas de l’enfant { A-M-
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-
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} (9 ans en 2009)


Exactement identique que pour TEDSDI

Coefficient de corrélation neurale ou la définition humaine ontologique et intrinsèque dans ses développements psychiques


On utilise la relation (5) soit :
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Recommençons nos calculs, comme précédemment, en utilisant la relation (3) :




[image: image246.wmf](

)

(

)

(

)

2

1

2

2

1

2

1

 

,

 

sin

2

1

 

,

 

N

 

,

 

N

w

w

=

w

w

=

w

w

+

-

-

+


Chaîne Noétique incarnée (Noéticanthropie)


La relation (4) a déjà été vérifiée ci-dessus par :
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par (3). On a :
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(corrélation neurale ontologique HTE). D’où angulation :
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La relation (3), avec la même angulation donne :
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D’où :
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Or 
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. Ce coefficient de corrélation s’exprime ainsi par le Cardinalat et est donc la « signature » MATÉRIALISATION de ESPRIT.

Contingence humaine (statistique mondiale)


Les mesures esthésiemétriques fournissent :
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Avec 
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ce qui donne l’angulation 56,789°. Au final on a, avec (5) :
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ce qui dénote l’invalidité de la théorie dans le cas de la contingence humaine actuelle, statistiquement terrestre, et signifie un désordre monumental du psychisme humain engendré par l’Inconscient collectif : la relation de corrélation neurale n’est pas disponible car aucune corrélation. Pratiquement, cela signifie :

· que l’absence de corrélation totale (entraîne, par la présence de 
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 une valeur négative (résultat absurde) : absence constitutionnelle de 
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) manifeste l’impossibilité de l’ORDRE avec accroissement indéfini du désordre, d’où extinction, à plus ou moins court terme, de l’espèce humaine actuelle. Que signifie 
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 ? Il s’agit de la co-relation (et non corrélation) entre les événements positifs et négatifs. D’un point de vue scripturaire, le signe (+) équivaut le signal (-) (même valeur 0,35) ce qui renvoie, symboliquement, au fantasme psychologique qui entraîne à l’aveuglement galopant : le refus de prendre en considération la catastrophe régularisatrice (-) et de s’imaginer que les événements (+) soient prépondérants (par l’imaginaire du divertissement ou de l’inconscience). Il s’agit d’une inertie psychologique destructrice qui a envahi le cerveau de l’homme contingent contemporain : l’homme va tomber fou de manière pathologique, sous peu, destructeur-fou. 

Cas autisme TEDSDI


La deuxième partie de (5) fournit :
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ce qui donne respectivement :
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soit :
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L’application de (3) donne alors :
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Le coefficient de corrélation neurale total fournit :
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La corrélation neurale est « humainement » efficace à : 70% environ : je conjecture que ce taux représente alors, 30%, de l’inertie mémorielle.

Cas TEDSDI – enfant { A-M-
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} (9 ans en 2009)


La deuxième partie de la corrélation neurale (équation 5) fournit par mesures esthésiemétriques :
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soit avec :
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Le coefficient de corrélation totale s’exprime par :
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soit 80% de corrélation neurale ce qui doit correspondre au complément, soit 20% d’inertie mémorielle.

Commentaires succincts fondamentaux en termes de conjecture

La formulation (5) se compose des deux parties :


[image: image276.wmf](

)

(

)

[

]

2

1

2

1

 

 

,

 

N

 

,

 

N

w

w

+

w

w

+

+

-

-


et




[image: image277.wmf](

)

(

)

[

]

2

1

2

1

 

,

 

N

 

,

 

N

w

w

+

w

w

-

+

-

-

+



La première, dans le cas corrélé total (Fusion E(t) est égale au Cardinalat 1** ; elle représente l’ORDRE ontologique fondamental de toute espèce vivante, (quelle que soit son niveau d’évolution) ; l’équilibre complet obtenu dans le cas de la Noéticanthropie 
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 de la première partie est également celui des espèces animales et végétales : c’est l’ontologie de l’ORDRE universel, au même titre que celle du photon de l’expérience quantique E.P.R. présentée au début de cette étude. Rien de particulier, donc, à disserter à ce sujet.


C’est dans la deuxième partie que les résultats particuliers nous donnent les indications différentielles très cohérentes :

· encore cette fois-ci, la corrélation est totale (ORDRE) en Noéticanthropie (inertie psychologie nulle) ;

· la contingence humaine planétaire est dans un désordre fatal : l’homme de la dualité « explose » de désolation, son inertie psychologique (mémorielle) est quasi infinie. En résumant tous ses tourments par le mot conflit intrinsèque (à lui-même), on doit estimer que la violence de celui-ci est totale : d’une part, la situation neurale intrinsèque n’est pas corrélée (
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au lieu de 1, d’autre part 
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. Le résultat négatif qui résulte par l’application de (5) aboutit au non sens. Il y a « sur-décorrélation » : le psychisme de l’homme contingent est devenu une prison.

· Les TEDSDI s’en tirent bien. Il est probable que 30% d’inertie psychologique ne soit pas excessif. Un résultat remarquable pour l’enfant 
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 avec 20% d’inertie seulement.

Retour au « couplage » événements 
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Est-ce que la « connectique neurale » 
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 peut nous fournir une explication scientifique cohérente ? Pour illustrer le propos, reprenons le « couple { A-M-
[image: image285.wmf]1

J

-
[image: image286.wmf]1

H

-
[image: image287.wmf]1

m

}/{(A + 2)-M-
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} » et symbolisons par 
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 le premier membre du couple et par 
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 le second membre.

Comme déduit du début de mes explications descriptives, puisque la probabilité pour que 
[image: image293.wmf]1

E

 fût à l’origine de 
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 est quasi nulle selon un calcul gaussien classique, mais que l’événement se soit produit malgré une probabilité classiquement nulle, signifie que 
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 et 
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 aient été corrélés (dans l’apparence de l’espace-temps) mais que, fusionnellement HTE, ils SONT corrélés. Cette corrélation révèle donc ses attributs dans l’espace-temps qui se déploient au fur et à mesure. Rappelons : 
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 est dû à un « actant humain » (Act) lequel, vu les enseignements de Vie qui lui avaient été fournis par l’Homme-Démiurge H durant près d’un an et demi auparavant, décide de rejeter avec brutalité à {
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} de l’année/mois {A-M}, l’Œuvre de Vie pour l’humanité entière. A la minute près, 
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 de l’instant où la communication de ce Rejet, parvint à {H-F}, l’enfant 
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B

 est conçu. Question : y a-t-il une corrélation neurale entre Rejet et conception de 
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 ?


La première équation de corrélation concerne H-Démiurge : sa valeur calculée précédemment s’écrit :
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La deuxième équation de corrélation concerne l’actant Act qui « répond », vu l’enjeu colossal incompris, pour l’humanité entière dont l’équation, résolue ci-dessus, fournit :
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Ce résultat est impossible (le seul résultat possible ne peut être que compris entre 0 et 1). Ontologiquement, H ne peut donc pas entrer en corrélation avec 
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, bien que sur le plan « humain », H cessât toute relation avec Act et quitta les lieux où il « s’était produit » durant une quinzaine de mois. Deux ans plus tard (A + 2), l’événement 
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 conduisant à des milliers de morts doit être considéré comme une destruction pure et gratuite, relevant d’un acte de folie totale (
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soit :
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D’où
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Résultat intéressant : la preuve est apportée que l’attentat terroriste 
[image: image312.wmf]2
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 est identique à l’événement-Rejet (ayant eu lieu, quant à ce dernier, deux ans plus tôt : 
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). On peut considérer, dans ce cas, que 
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 et 
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 se « recouvrent » totalement par :
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Dans ce cas l’Homme-Démiurge H entre obligatoirement en relation et quasi-totalement avec 
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 par le recouvrement :
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Cette valeur, très éloignée du Cardinalat, affecte donc sérieusement l’organisme de l’Homme-Démiurge.

Conséquences :

a) l’égalité : 
[image: image319.wmf])
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 démontre exactement que l’humanité contingente est à l’origine de l’événement destructeur 
[image: image320.wmf]2
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 ;

b) l’Homme entre ainsi par corrélation neurale, en relation avec l’attentat terroriste qui a « mutilé » son organisme ;

c) « grâce » à l’égalité ci-dessus, H a pu ébaucher par 
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 la programmation de la destruction de l’humanité non viable ;

d) par évidence, aucun hasard n’a préludé à l’avènement de 
[image: image322.wmf]2

E

.

Pour terminer, l’observation suivante qui résulte des mesures et calculs ci-dessus montre en même temps que :

· l’enfant {A-M-
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} (TEDSDI), avec 
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 doit également être exposé (comme le Noéticanthrope) aux signaux « destructeurs » de la contingence planétaire (mais il n’en est pas encore conscient, si bien que les effets sur lui sont encore fort limités) ;

· le syndrome TEDSDI est le résultat de la folie humaine (contingence), donc un quasi témoignage (non compris encore) de celle-ci ; serait-il alors, ce syndrome autiste, la « semence » pour la future humanité régénérée ?

Remarque – pour comble – de la démence généralisée : en psychologie « comparée », on considère la contingence « normale » et les syndromes d’Asperger TEDSDI comme un « trouble ». Qui dit mieux ?!
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